
Plan d’intervention
à l’égard des personnes 
handicapées

Ville de Longueuil

2006



 
 
 
 
 3/$1�'¶,17(59(17,21�¬�/
e*$5'�'(6�3(56211(6�+$1',&$3e(6 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

Préparé par le Service du développement et de la concertation 
Loisir, culture et vie communautaire 

 
Ville de Longueuil 

 
 

Avril 2006 
 
 

 



 2

'LUHFWLRQ�HW�FRRUGLQDWLRQ���
 

-DFTXHV�$UFKDPEDXOW���
 

Chef du Service du développement et de la concertation loisir, culture et vie communautaire         
�
*HRUJHV�%HUWUDQG� �

 

Chef de la Division sport, loisir et vie communautaire, Service du développement et de la 
concertation loisir, culture et vie communautaire 

 ��5HFKHUFKH�HW�UpGDFWLRQ��
 

'HQLV�*XpULQ����������������
Ressource conseil au développement des politiques sociales ��5pYLVLRQ�GH�WH[WH�

�
,VDEHOOH�/DYRLH� �

 
Secrétaire, Service du développement et de la concertation loisir, culture et vie communautaire         

    
 3URGXFWLRQ����
 

Service du développement et de la concertation loisir, culture et vie communautaire  
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 �
Le plan d’intervention à l’égard des personnes handicapées de la Ville de Longueuil a été adopté le 21 
mars 2006 par le conseil ordinaire (résolution no CO-06-0321-2.2) et le 23 mars 2006 par le conseil 
d’agglomération (résolution no CA-06-0323-6) de la Ville. �
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Dans le cadre des modifications au projet de loi qui vise à assurer l’exercice des droits des personnes 
handicapées (L.R.Q., c. E-20.1), l’article 61.1 de cette loi interpelle les municipalités de 15 000 habitants et 
plus à adopter un plan d’intervention visant à favoriser l’intégration scolaire, sociale et professionnelle des 
personnes handicapées.   �
Selon l’OPHQ : 
 

« L’intégration sociale pleine et entière des personnes handicapées n’est pas encore une 
réalité, et ce, malgré les importants progrès réalisés en ce sens depuis les vingt-cinq 
dernières années. Encore aujourd’hui, ces personnes sont souvent confrontées à un 
environnement social et physique parsemé d’obstacles qui nuisent à leur intégration. Par 
le fait même, elles se voient fréquemment contraintes de limiter ou de réduire leurs 
activités tant sociales que professionnelles ou scolaires, réfrénant du même coup leurs 
aspirations à vivre une vie qui corresponde à leur idéal et leur désir de participer plus 
activement à la société et d’y apporter une contribution à la fois unique et significative. » 
(*XLGH�j� O¶LQWHQWLRQ�GHV�PLQLVWqUHV��GHV�RUJDQLVPHV�SXEOLFV�HW�GHV�PXQLFLSDOLWpV�HQ�YXH�
GH�OD�SURGXFWLRQ�GH�OHXU�SODQ�G¶DFWLRQ�j��O¶pJDUG�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV, septembre 
2005, p.1) 

 
Conséquemment, au-delà du cadre légal, autant la Ville de Longueuil que les partenaires du milieu 
reconnaissent l’importance d’initier une démarche d’intervention à l’égard des personnes handicapées qui 
vise la réduction, l’élimination et la prévention des obstacles auxquels elles sont confrontées 
quotidiennement.  
 
En plus d’être un outil en soi, le présent plan doit également être considéré dans le cadre de l’ensemble 
des démarches de planification et des politiques de la Ville de Longueuil. Par son caractère 
pluridisciplinaire, ce plan touche plusieurs aspects de l’organisation municipale, par exemple, les politiques 
culturelle et familiale ainsi que le plan de développement social et communautaire, en plus des divers 
programmes municipaux et communautaires.  
 �/21*8(8,/���/(�5e68/7$7�'¶81(�+,672,5(�5e&(17(��
�
En janvier 2002, la nouvelle Ville de Longueuil était créée à partir du regroupement des anciennes villes de 
Boucherville, Brossard, Greenfield Park, Le Moyne, Longueuil, Saint-Bruno-de-Montarville, Saint-Hubert et 
Saint-Lambert.  
 
Suite aux résultats des référendums du 20 juin 2004 tenus dans le cadre de la réorganisation territoriale de 
certaines municipalités (Loi 9), les frontières de la Ville étaient redéfinies.  Dès lors, la Ville de Longueuil est 
dorénavant constituée des arrondissements de Greenfield Park, Saint-Hubert et du Vieux-Longueuil, 
incluant l'ancien territoire de Le Moyne. Depuis le 1er janvier 2006, Longueuil deviendra la cinquième plus 
grande ville du Québec avec quelque 230 600 habitants et le présent plan d’intervention tient compte de 
cette nouvelle réalité. 
 
 
�
�
�
��
�
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Le concept de l’accessibilité universelle est l’élément central du présent plan d’intervention. Afin de bien 
saisir la portée de ce concept, il importe de se donner une définition commune partagée par toutes les 
parties prenantes de la planification, de la mise en œuvre et de l’évaluation du plan d'intervention à l'égard 
des personnes handicapées.  
 
 ���������������������
����
 
 
 
 
 
 ��'e),1,7,21�'8�&21&(37�'(�3(56211(�+$1',&$3e(��
 

 

�
7RXWH� SHUVRQQH� D\DQW� XQH� GpILFLHQFH� HQWUDvQDQW� XQH� LQFDSDFLWp� VLJQLILFDWLYH� HW�
SHUVLVWDQWH� HW� TXL� HVW� VXMHWWH� j� UHQFRQWUHU� GHV� REVWDFOHV� GDQV� O¶DFFRPSOLVVHPHQW�
G¶DFWLYLWpV�FRXUDQWHV���
(*XLGH�j�O¶LQWHQWLRQ�GHV�PLQLVWqUHV��GHV�RUJDQLVPHV�SXEOLFV�HW�GHV�PXQLFLSDOLWpV�HQ�YXH�GH�OD�
SURGXFWLRQ�GH�OHXU�SODQ�G¶DFWLRQ�j�O¶pJDUG�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV, septembre 2005, p.11) 

�
�

 

/¶DFFHVVLELOLWp�XQLYHUVHOOH est un concept d’aménagement qui favorise une utilisation similaire des 
possibilités offertes par un bâtiment ou un lieu public pour toutes les personnes. En pratique, 
l’accessibilité universelle permet à toutes les personnes, incluant les personnes ayant des limitations 
fonctionnelles d’accéder à un bâtiment ou à un lieu public, de s’y orienter, de s’y déplacer, d’en 
utiliser les services offerts et de pouvoir y vivre les mêmes expériences. 
 
Il est également nécessaire d’appliquer la notion G¶DFFHVVLELOLWp�XQLYHUVHOOH à d’autres domaines 
d’activité que l’aménagement : 
 $SSOLTXp�DX[�SURJUDPPHV�HW�VHUYLFHV, le principe de l’accessibilité universelle prend 

la signification suivante : des programmes et des services conçus, implantés et diffusés 
pour tenir compte des besoins de toutes les clientèles visées par ces programmes et 
services, et ce, tant en ce qui concerne les critères d’accès aux programmes que les 
paramètres de prestation des services à la population. 
 $SSOLTXp� DX[� GRPDLQHV� GH� OD� FRPPXQLFDWLRQ� HW� GH� O¶LQIRUPDWLRQ, le principe de 
l’accessibilité universelle prend la signification suivante : des plans de communication et 
des moyens de communication et d’information qui s’adressent à toutes les clientèles et 
qui tiennent compte de leurs besoins.  
 

Bref, O¶DFFHVVLELOLWp� XQLYHUVHOOH concerne tous les aspects d’une ville et s’adresse à toute la 
population. Chacun de ses citoyens devrait pouvoir en bénéficier.  

 
�([WUDLW� G¶XQH� GpILQLWLRQ� VXJJpUpH� SDU� OH� 5HJURXSHPHQW� GHV� DYHXJOHV� HW� DPEO\RSHV� GX� 0RQWUpDO�
PpWURSROLWDLQ���
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En plus de servir d'assises aux décisions et à la conduite de la Ville en matière d'intégration des personnes 
handicapées, ces cinq valeurs fondamentales doivent également être portées par l'ensemble des citoyens. 
C'est dans cette seule perspective de partage que ces valeurs trouveront tout leur sens.    

 
 

� /D�VROLGDULWp�
La solidarité se manifeste par l'interdépendance impliquant une responsabilité mutuelle 
d’assistance et d’entraide réciproques entre les membres d’un groupe. 
 

� /¶pTXLWp�
L’équité est recherchée dans la perspective de répondre avec impartialité et d’une manière 
satisfaisante aux attentes et aux besoins de tous les citoyens. L’équité réfère à un juste 
partage des ressources, des services et des biens publics, de manière à ce que chacun y 
trouve sa juste part.  
 

� /D�MXVWLFH�VRFLDOH�
La justice sociale préconise une société où est bannie toute forme de discrimination et dont 
les membres jouissent pleinement d’un ensemble de droits fondamentaux qui s’exercent 
dans le cadre des limites des lois et chartes existantes afin de permettre à tous, à capacités 
égales, un même accès aux ressources et à la richesse.   

 
� /D�FLYLOLWp��

La civilité appelle au respect de la personne et se manifeste par l'observation des 
convenances, des bonnes manières en usage dans un groupe social. De façon concrète, 
cette valeur fait référence à la politesse, l'amabilité et la sociabilité.  

  
� /H�FLYLVPH�

Le civisme est caractérisé par un comportement socialement responsable. Il fait référence 
au respect du bien commun, des lois et des règlements en vigueur.   

 
����

�
(Q� SODoDQW� OD� SHUVRQQH� KDQGLFDSpH� DX� FHQWUH� GHV� DFWLRQV� PXQLFLSDOHV�� OD� 9LOOH� GH�
/RQJXHXLO� HQWHQG�FRQILUPHU�VRQ� LQWHQWLRQ�GH�FRQWULEXHU�j� O
HQULFKLVVHPHQW�GH� OD�TXDOLWp�GX�PLOLHX�GH�YLH��3DU�FH�SODQ�G¶LQWHUYHQWLRQ��OD�PXQLFLSDOLWp�HQWHQG�pJDOHPHQW�IRXUQLU�DX[�
SHUVRQQHV� KDQGLFDSpHV� XQ� OLHX� G
DSSDUWHQDQFH� IDYRUDEOH� j� OHXU� DXWRQRPLH� HW� j� OHXU�
pSDQRXLVVHPHQW���� 
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Les principes directeurs éclairent et guident la pratique quotidienne des principaux acteurs dans leurs 
décisions et gestes à poser auprès des personnes handicapées.  

La Ville, dans son intervention auprès des personnes handicapées, s'engage à respecter les six principes 
suivants :  

 

��� 8QH�DSSURFKH�JOREDOH��LQWHUVHFWRULHOOH�HW�WUDQVYHUVDOH���SRXU�XQH�YLVLRQ�FRPSOqWH�GHV�VLWXDWLRQV�
 

Par ce principe, la municipalité préconise une approche qui repose sur l’adhésion de tous les services 
municipaux, les engageant à travailler en étroite collaboration.  Elle propose un réflexe qui se traduit 
par une ouverture à la réalité et aux préoccupations des personnes handicapées. Une telle approche 
favorise la prise en compte de la diversité et de la complexité des situations observées.  
 
 ��� /D�SHUVRQQH�KDQGLFDSpH���XQ�FLWR\HQ�DXWRQRPH�UHVSRQVDEOH�HW�FRPSpWHQW�������
Davantage par souci de complémentarité que de remplacement et de substitution, ce principe appelle à 
la reconnaissance et à la valorisation de l’autonomie des personnes handicapées et au respect de leurs 
propres choix.  
 

En adoptant ce principe, la municipalité reconnaît également le potentiel des personnes handicapées 
en lui offrant la chance de contribuer activement au développement et au dynamisme de la 
communauté. Elle estime que la personne handicapée est indispensable tant dans l’identification et la 
compréhension des problèmes que dans la recherche de solutions adaptées à ses besoins. 
 
 ��� /H�PLOLHX���VHV�DFTXLV��VRQ�DXWRQRPLH�HW�XQ�SRWHQWLHO�j�UHFRQQDvWUH��

 

Par ce principe, la municipalité reconnaît le potentiel du milieu et encourage l’autonomie d’action des 
acteurs dans la recherche de solutions durables. Elle prône un modèle de coopération fondé non pas 
sur le pouvoir, mais sur les compétences et l’interdépendance des uns par rapport aux autres.  

 
 ��� /H� UpVHDXWDJH�� OD� FRQFHUWDWLRQ� HW� OH� SDUWHQDULDW��� GHV� DSSURFKHV� IDYRULVDQW� OD� VROLGDULWp� HW�O¶LQQRYDWLRQ�

Pour assurer une prestation de service répondant aux multiples besoins des personnes handicapées, 
la municipalité ne peut agir seule. Elle se doit de travailler en partenariat et favoriser la planification 
d'une action concertée avec différents intervenants qui évoluent auprès des personnes handicapées. 
Dans cette perspective, la municipalité adopte une attitude qui encourage la coordination des efforts et 
le réseautage entre les différents partenaires.  
 

 ��� /¶DFFHVVLELOLWp���XQ�GURLW�OpJLWLPH�SRXU�OHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV��
Par ce principe, la municipalité reconnaît l'accessibilité comme un facteur d'intégration sociale qui 
répond à un besoin légitime et fondamental pour assurer le développement et l'autonomie des 
personnes handicapées. Elle vise la réponse aux besoins spécifiques des personnes handicapées par 
la réduction des contraintes dans l'offre de service et dans l’accès aux ressources collectives.  

��� /
DPpOLRUDWLRQ�FRQWLQXH�GH�O
RIIUH�GH�VHUYLFH���SRXU�XQH�DGpTXDWLRQ�DX[�DWWHQWHV�HW�DX[�EHVRLQV�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�
 

Par ce principe, la municipalité reconnaît l’importance de demeurer attentif aux réalités vécues par 
les personnes handicapées ainsi qu'à l’évolution des attentes et des besoins de celles-ci. Dans cette 
perspective, ce plan d'action doit demeurer un guide flexible qui s’inscrit dans un processus continu 
et évolutif, de façon à pouvoir adapter efficacement les interventions aux nouvelles réalités vécues 
par les personnes handicapées.  
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En raison de leur importance sur la qualité de vie des personnes handicapées, les sept axes d'intervention 
suivants sont retenus :  

 
 

����81�0,/,(8�'(�9,(�$0e1$*e�3285�/(6�3(56211(6�+$1',&$3e(6���
 

Avoir accès aux bâtiments et aux lieux publics est une condition essentielle à l'intégration sociale et à 
l'autonomie des personnes handicapées. Mais pour bon nombre d'entre elles, le simple fait de se déplacer 
dans la municipalité relève bien souvent d'une véritable course à obstacles. En effet, les lieux et des 
édifices publics de la municipalité présentent plusieurs contraintes architecturales très concrètes pour toute 
personne ayant des incapacités liées à la mobilité, la vision et l’audition. Malgré les mesures correctives 
mises en place au cours des dernières années pour éliminer ces obstacles, leur présence se fait encore 
sentir.  
 
Quoi qu'il en soit, il est toujours possible pour la municipalité de faciliter l'autonomie des personnes 
handicapées dans leurs déplacements et l'utilisation des services, lieux et équipements collectifs en visant 
la réduction des contraintes architecturales autant à l'extérieur (trottoirs, stationnements, entrées d'édifices, 
voies de circulation, parcs et espaces verts, signalisation, etc.) qu'à l'intérieur des bâtiments (éclairage, 
portes, ascenseurs, revêtements de sol, etc.)  

Cinq grandes orientations ont été identifiées afin d’améliorer les interventions de la municipalité auprès des 
personnes handicapées :  

��
2ULHQWDWLRQ�����3RXU�GHV�EkWLPHQWV�PXQLFLSDX[�DFFHVVLEOHV���

�
2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���

�
- 5pSHUWRULHU�� DQDO\VHU� HW� SULRULVHU� OHV� REVWDFOHV� UHODWLIV� j� O¶DFFHVVLELOLWp� GHV� EkWLPHQWV�

PXQLFLSDX[���
�

- ,PSOLTXHU�OHV�RUJDQLVPHV�GX�PLOLHX�GDQV�OH�SURFHVVXV�G
LGHQWLILFDWLRQ�GHV�REVWDFOHV��
�

- 3RXUVXLYUH� O¶DPpQDJHPHQW� �PLVH� j� QLYHDX�� GHV� EkWLPHQWV� PXQLFLSDX[� DILQ� GH� OHV� UHQGUH�
GDYDQWDJH�DFFHVVLEOHV�DX[�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�
�
�
�
�

2ULHQWDWLRQ�����3RXU�GHV�SDUFV�HW�GHV�LQVWDOODWLRQV�UpFUpDWLYHV�DFFHVVLEOHV��
�
�

2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���
�

- 5pSHUWRULHU�� DQDO\VHU� HW� SULRULVHU� OHV� REVWDFOHV� DX� SODQ� GH� O¶DFFHVVLELOLWp� GHV� SDUFV� HW� GHV�
LQVWDOODWLRQV�UpFUpDWLYHV��

�
- ,PSOLTXHU�OHV�RUJDQLVPHV�GX�PLOLHX�GDQV�OH�SURFHVVXV�G
LGHQWLILFDWLRQ�GHV�REVWDFOHV��
�
- 3RXUVXLYUH� OD� PLVH� j� QLYHDX� GHV� SDUFV� HW� LQVWDOODWLRQV� UpFUpDWLYHV� DILQ� GH� OHV� UHQGUH�

GDYDQWDJH�DFFHVVLEOHV�DX[�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�
�
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�
2ULHQWDWLRQ�����3RXU�GHV�YRLHV�SXEOLTXHV�DFFHVVLEOHV�HW�VpFXULWDLUHV����

� 2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���
�

- 5pSHUWRULHU�� DQDO\VHU� HW� SULRULVHU� OHV� REVWDFOHV� FRQFHUQDQW� O
DFFHVVLELOLWp� HW� OD� VpFXULWp� GHV�
YRLHV�SXEOLTXHV��

�
- ,PSOLTXHU�OHV�RUJDQLVPHV�GX�PLOLHX�GDQV�OH�SURFHVVXV�G
LGHQWLILFDWLRQ�GHV�REVWDFOHV��
�
- 3RXUVXLYUH� OD� PLVH� j� QLYHDX� GHV� YRLHV� SXEOLTXHV� DILQ� GH� OHV� UHQGUH� SOXV� VpFXULWDLUHV� HW�

GDYDQWDJH�DFFHVVLEOHV�DX[�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�
�
�

2ULHQWDWLRQ�����3RXU�GHV�HVSDFHV�GH�VWDWLRQQHPHQW�TXL�IDFLOLWHQW�O
DFFqV�DX[�EkWLPHQWV��OLHX[�
HW�pYqQHPHQWV�SXEOLFV�

�
2EMHFWLI�VSpFLILTXH���

�
- 6
DVVXUHU� TXH� OHV� SHUVRQQHV� KDQGLFDSpHV� SHXYHQW� EpQpILFLHU� G
HVSDFHV� GH� VWDWLRQQHPHQW�

VXIILVDQWV�TXL�IDFLOLWHQW�O
DFFqV�DX[�EkWLPHQWV��OLHX[�HW�pYqQHPHQWV�SXEOLFV�
�
� 2ULHQWDWLRQ�����3RXU�GHV�pGLILFHV�FRPPHUFLDX[�HW�GHV�VHUYLFHV�SXEOLFV�DFFHVVLEOHV��

�
2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���

�
- 6HQVLELOLVHU� OHV� UHTXpUDQWV�� ORUV�GH� O
pPLVVLRQ�GH�SHUPLV�GH� UHVWDXUDWLRQ�SRXU� OHV�EkWLPHQWV�

FRPPHUFLDX[�� LQVWLWXWLRQQHOV��HWF���DILQ�TXH�VRLW�DSSOLTXpH�DX�PLQLPXP� OD�VHFWLRQ�����VXU� OD�
FRQFHSWLRQ�VDQV�REVWDFOHV�GX�SOXV�UpFHQW�&RGH�QDWLRQDO�GX�EkWLPHQW�HW�QRQ�SDV�GH�FHOXL�HQ�
YLJXHXU�ORUV�GH�OD�FRQVWUXFWLRQ�GX�EkWLPHQW���

�
- 5HFRQQDvWUH�OHV�PHVXUHV�TXL�RQW�SRXU�EXW�GH�IDFLOLWHU�O
DFFHVVLELOLWp�GHV�pGLILFHV�FRPPHUFLDX[�

HW�SXEOLFV�VLWXpV�VXU�OH�WHUULWRLUH�GH�OD�PXQLFLSDOLWp��
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
�
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Se loger représente un besoin primaire que les personnes handicapées doivent combler. Cependant, pour 
bon nombre d'entre elles, avoir accès à un logement abordable et sécuritaire tout en répondant à leurs 
besoins spécifiques représente un réel défi. Si bien qu’aujourd’hui, beaucoup de personnes handicapées 
vivent dans des logements non adaptés à leurs besoins.  
 
De plus, mentionnons qu'une grande partie du secteur résidentiel n’est pas touché par la réglementation et 
les normes de construction visant à assurer l'accessibilité des immeubles résidentiels aux personnes 
handicapées.  
�
Afin de réduire les obstacles, il est possible, pour la municipalité et ses partenaires, de mettre de l'avant 
certaines actions pour faciliter l'accès à une habitation sécuritaire dont l'aménagement permet à une 
personne handicapée de fonctionner de façon autonome.  
�
Deux grandes orientations ont été identifiées afin d’améliorer les interventions de la municipalité auprès des 
personnes handicapées :  
 

2ULHQWDWLRQ�����3RXU�GHV�ORJHPHQWV�DFFHVVLEOHV��
�
2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���

�
- &RQWULEXHU�j�OD�SURGXFWLRQ�G
XQ�LQYHQWDLUH�GHV�ORJHPHQWV�DGDSWpV�VXU�OH�WHUULWRLUH��
�
- &RQVROLGHU�OD�FROODERUDWLRQ��DYHF�OHV�LQWHUYHQDQWV�ORFDX[�HW�UpJLRQDX[��SRXU�OD�SODQLILFDWLRQ�HW�

OD�UpDOLVDWLRQ�G¶XQLWpV�GH�ORJHPHQWV�DGDSWpV�GDQV�OH�FDGUH�GHV�SURJUDPPHV�
JRXYHUQHPHQWDX[�HW�GHV�HQWHQWHV�GH�SDUWHQDULDW�

�
- (QFRXUDJHU�O
DSSOLFDWLRQ�GX�SULQFLSH�GH�O
DFFHVVLELOLWp�XQLYHUVHOOH�ORUV�GH�OD�FRQVWUXFWLRQ�GH�

QRXYHDX[�LPPHXEOHV�ORFDWLIV�SULYpV�
�
- (QFRXUDJHU�OHV�SURSULpWDLUHV�G
LPPHXEOHV�ORFDWLIV�SULYpV�j�DSSOLTXHU�OH�SULQFLSH�G
DFFHVVLELOLWp�

XQLYHUVHOOH�GDQV�O
DPpQDJHPHQW�GHV�HVSDFHV�FRPPXQV�
�
- &RQWULEXHU�j�O¶DPpOLRUDWLRQ�GH�O¶HIILFDFLWp�GX�3URJUDPPH�G¶DGDSWDWLRQ�GH�GRPLFLOH��UDSLGLWp�GH�

WUDLWHPHQW��IOH[LELOLWp��HWF���
 
 �

2ULHQWDWLRQ�����3RXU�XQH�PHLOOHXUH�VpFXULWp�HQ�PLOLHX�UpVLGHQWLHO��
2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���

 
- 6H�GRQQHU�OHV�PR\HQV�SRXU�LQWHUYHQLU�HIILFDFHPHQW�HW�UDSLGHPHQW�ORUV�GHV�VLWXDWLRQV�

G
XUJHQFH�LPSOLTXDQW�XQH�SHUVRQQH�KDQGLFDSpH�
 
- 6
DVVXUHU�TXH�OHV�LQWHUYHQDQWV�TXL�YLHQQHQW�HQ�DLGH�DX[�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�ORUV�GHV�

PHVXUHV�G
XUJHQFH�SRVVqGHQW�WRXWHV�OHV�FRQQDLVVDQFHV�QpFHVVDLUHV�SRXU�DJLU�HIILFDFHPHQW��
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Les services de transport en commun sont essentiels pour les personnes handicapées afin de leur 
permettre d’avoir accès aux différents services disponibles sur le territoire de Longueuil et même au-
delà de celui-ci.  La problématique de l’accès au transport en commun et de l’adaptation des 
véhicules, équipements et infrastructures joue donc un rôle important en ce qui concerne la qualité de 
vie. 
 
L'accès à un service de transport en commun est très souvent le seul moyen dont disposent les 
personnes handicapées pour se déplacer et constitue par le fait même un gage d’autonomie. De 
plus, l’accessibilité au transport en commun fait souvent la différence entre intégration et isolement 
social. 
 
Le Réseau de transport de Longueuil (RTL) a pour mission d'améliorer la qualité de vie des citoyens 
du territoire du réseau en répondant adéquatement à leurs besoins évolutifs de déplacement par la 
promotion et l'exploitation, à juste prix, de différents moyens de transport collectifs de qualité qui 
respectent l'environnement. 
 
Soulignons que plusieurs autres intervenants participent aussi à l’offre de service de transport 
collectif aux personnes handicapées et que ceux-ci sont interpellés dans le présent plan 
d’intervention.  Il s’agit entre autres, de l’Agence métropolitaine de transport, des entreprises de taxi 
et des organismes communautaires qui offrent des services de transport. 

 
Trois grandes orientations ont été identifiées afin d’améliorer les interventions de la municipalité auprès 
des personnes handicapées :  

�
2ULHQWDWLRQ�����3RXU�XQ�WUDQVSRUW�HQ�FRPPXQ�UpJXOLHU�DFFHVVLEOH�DX[�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�
�2EMHFWLI�VSpFLILTXH���

 
- )DLUH� OHV� UHSUpVHQWDWLRQV� QpFHVVDLUHV� SRXU� IDFLOLWHU� O
DFFqV� GHV� SHUVRQQHV�

KDQGLFDSpHV� DX� WUDQVSRUW� HQ� FRPPXQ� UpJXOLHU� SDU� DXWREXV� HW� SDU� WUDLQ� GH�
EDQOLHXH��$07��

�
�

�
2ULHQWDWLRQ�����3RXU�XQ�WUDQVSRUW�DGDSWp�TXL�UpSRQG�DX[�EHVRLQV�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�

�
�

2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���
 

- &ROODERUHU�DYHF�OH�57/�DILQ�G
DVVXUHU�XQ�VHUYLFH�GH�WUDQVSRUW�DGDSWp�ILDEOH�HW�VpFXULWDLUH���
- &ROODERUHU�DYHF�OH�57/�SRXU�IDYRULVHU�O
DPpOLRUDWLRQ�FRQWLQXH�GH�O¶RIIUH�GH�VHUYLFH��

 
�2ULHQWDWLRQ�����3RXU�XQ�WUDQVSRUW�FRPPXQDXWDLUH�DGDSWp�DX[�EHVRLQV�GHV�SHUVRQQHV�

KDQGLFDSpHV��
�

 
2EMHFWLI�VSpFLILTXH���

�
- 6RXWHQLU�OHV�LQLWLDWLYHV�GX�PLOLHX�YLVDQW�OD�PLVH�HQ�SODFH�GH�VHUYLFHV�GH�WUDQVSRUW�

FRPPXQDXWDLUH�GHVWLQpV�DX[�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�
�
�
�
�
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Un milieu de vie stimulant et dynamique est considéré comme étant une condition essentielle à 
l’épanouissement et à l’intégration sociale des personnes handicapées et de leur famille. Il propose une 
programmation diversifiée qui facilite et encourage l'intégration de l'activité autant physique, artistique que 
culturelle dans leur quotidien. Un tel milieu de vie met également à la disposition des personnes 
handicapées des conditions propices à leur participation active au développement de la communauté. 
 
Un milieu de vie stimulant et dynamique met en évidence l'enrichissement des liens sociaux et des rapports 
collectifs qui se créent à travers la participation active et deviennent par le fait même un excellent moyen 
pour contrer la solitude et l'exclusion sociale que vivent un grand nombre de personnes handicapées.  
 
Malgré les vertus qu'on lui connaît, la réalisation d'un tel milieu de vie met en évidence de nombreux 
obstacles qui demandent à l’ensemble des acteurs de fournir un effort collectif constant.  �
Deux grandes orientations ont été identifiées afin d’améliorer les interventions de la municipalité auprès des 
personnes handicapées et leur famille :  

2ULHQWDWLRQ����� /H�ORLVLU��OD�FXOWXUH�HW�OD�YLH�FRPPXQDXWDLUH���XQ�JDJH�
G
pSDQRXLVVHPHQW�HW�G
LQWpJUDWLRQ�VRFLDOH�

�
2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���

 
- &UpHU�XQH�G\QDPLTXH�SURSLFH�j�O
LQWpJUDWLRQ�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�HW�OHXU�IDPLOOH�GDQV�

OD�YLH�GH�TXDUWLHU��
- )DFLOLWHU�OD�SDUWLFLSDWLRQ�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�HW�GH�OHXU�IDPLOOH�ORUV�GHV�pYqQHPHQWV�

SRSXODLUHV�HW�OHV�DFWLYLWpV�FXOWXUHOOHV��
- )DFLOLWHU�OD�SDUWLFLSDWLRQ�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�GDQV�OHV�DFWLYLWpV�GH�OD�SURJUDPPDWLRQ�

UpJXOLqUH�GH�ORLVLU�HW�GH�FXOWXUH���
- )DYRULVHU�O¶LQWpJUDWLRQ�GHV�HQIDQWV�KDQGLFDSpV�j�OD�SURJUDPPDWLRQ�KDELWXHOOH�GH�ORLVLU�HW�DX[�

FDPSV�GH�MRXU�SHQGDQW�OD�SpULRGH�HVWLYDOH�
- ,PSOLTXHU�GDYDQWDJH�OH�PLOLHX�FRPPXQDXWDLUH�HW�OH�PLOLHX�DVVRFLDWLI�GH�ORLVLU�GDQV�OD�

UHFKHUFKH�GH�VROXWLRQV�YLVDQW�O
LQWpJUDWLRQ�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV���
�
�

2ULHQWDWLRQ����� /D�SDUWLFLSDWLRQ�FLWR\HQQH���SRXU�HW�SDU�OHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV��
 2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV���
 

- (QFRXUDJHU�OD�UHSUpVHQWDWLRQ�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�DX�VHLQ�GHV�RUJDQLVPHV�
PXQLFLSDX[��

- 3URSRVHU��DX�VHLQ�GH�OD�PXQLFLSDOLWp��GHV�VWUXFWXUHV�GpPRFUDWLTXHV�IRUPHOOHV�HW�LQIRUPHOOHV�
PLHX[�DGDSWpHV�DX[�UpDOLWpV�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�

- 3URPRXYRLU�HW�IDLUH�FRQQDvWUH�OHV�OLHX[�HW�OHV�PR\HQV�PLV�j�OD�GLVSRVLWLRQ�GHV�SHUVRQQHV�
KDQGLFDSpHV�SRXU�IDLUH�YDORLU�OHXUV�RSLQLRQV�HW�OHXUV�SUpRFFXSDWLRQV�

�
- 2IIULU�DX[�SHUVRQQHV�D\DQW�XQH�LQFDSDFLWp�OLpH�DX�ODQJDJH�HW�j�OD�SDUROH�OD�SRVVLELOLWp�GH�

V¶H[SULPHU�HW�G¶rWUH�FRPSULVHV�ORUV�GHV�DVVHPEOpHV�SXEOLTXHV��
�
�
�
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Les activités et programmes déjà implantés sur le territoire sont nombreux et témoignent d'une grande 
sensibilité des organismes pour améliorer la qualité de vie des personnes handicapées et leur famille. 
 
Dans le contexte actuel, le milieu communautaire est porteur de réalités qui posent un certain nombre de 
défis pour les organismes qui oeuvrent auprès des personnes handicapées et leur famille. La précarité 
financière, la complexité des tâches effectuées par les bénévoles, le recrutement et la formation en sont 
des exemples concrets.   
 
La municipalité reconnaît le rôle fondamental joué par les organismes et reconnaît également le milieu 
communautaire comme un partenaire indispensable. Dans cette perspective, cet axe permet la création et 
le maintien de conditions facilitantes essentielles à un partenariat durable avec les organismes 
communautaires.   

 
2ULHQWDWLRQ��� /D�UHFRQQDLVVDQFH�HW�OH�VRXWLHQ�GH�O
DFWLRQ�FRPPXQDXWDLUH��
�

�
2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV����
- )DYRULVHU�OD�FRQVROLGDWLRQ�GH�O
LQWHUYHQWLRQ�GHV�RUJDQLVPHV�FRPPXQDXWDLUHV�TXL�RHXYUHQW�

DXSUqV�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�HW�OHXU�IDPLOOH�WRXW�HQ�DVVXUDQW�XQ�PRGH�GH�VRXWLHQ�
UHVSHFWXHX[�GX�SULQFLSH�G
DXWRQRPLH��GH�OHXUV�DFTXLV�HW�GH�OHXU�PLVVLRQ��

�
- 5HFRQQDvWUH�OHV�RUJDQLVPHV�FRPPXQDXWDLUHV�FRPPH�GHV�DFWHXUV�SRUWHXUV�GH�FRQQDLVVDQFHV�

HW�GH�VROXWLRQV�SRXU�OH�PLHX[�rWUH�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV��
 
 
 
 
�����/
$&&Ê6�¬�/
(03/2,��

 
Un emploi valorisant est un gage d'autonomie et de réalisation personnelle pour toute personne. 
Cependant, pour plusieurs personnes handicapées un tel emploi n'est tout simplement pas accessible dans 
le contexte actuel. Malgré les efforts entrepris au cours des dernières années, il existe encore un grand 
nombre d'obstacles à franchir au sein de la société.   

En tant qu'employeur, la municipalité a le devoir de contribuer à l'intégration sociale des personnes 
handicapées en les embauchant dans les différents services municipaux, par l'adaptation des postes de 
travail et par la suppression des obstacles à l'embauche. �

2ULHQWDWLRQ���� 3RXU�XQH�IRQFWLRQ�SXEOLTXH�PXQLFLSDOH�DFFHVVLEOH���
2EMHFWLI�VSpFLILTXH���
- )DYRULVHU�O
DFFqV�j�O
pJDOLWp�HQ�HPSORL�DX�VHLQ�GH�OD�IRQFWLRQ�SXEOLTXH�PXQLFLSDOH��
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Deux grandes orientations ont été identifiées afin d’améliorer les interventions de la municipalité auprès des 
personnes handicapées :  

2ULHQWDWLRQ����� /
DFFHVVLELOLWp�j�O
LQIRUPDWLRQ��
 

Par cette orientation, la municipalité propose de réaffirmer l'importance de l'information pour une 
utilisation optimale des ressources afin de renforcer l'autonomie d'action des personnes handicapées. 
Dans cette perspective, l’accessibilité fait référence à la compréhension et à la visibilité de 
l’information diffusée auprès des personnes handicapées.  
 

 
2EMHFWLIV�VSpFLILTXHV����
- 'pYHORSSHU�HW�DGDSWHU�OHV�RXWLOV�HW�OHV�VWUDWpJLHV�GH�FRPPXQLFDWLRQ�GDQV�OH�UHVSHFW�GX�

SULQFLSH�GH�O
DFFHVVLELOLWp�XQLYHUVHOOH���
- 6
DVVXUHU�TXH�WRXWH�LQIRUPDWLRQ�FRQFHUQDQW�OD�VpFXULWp�SXEOLTXH�VRLW�WUDQVPLVH�UDSLGHPHQW�HW�

GDQV�XQ�IRUPDW�DGDSWp�DX[�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV��

2ULHQWDWLRQ����� /¶DFWXDOLVDWLRQ�SpULRGLTXH�GX�SRUWUDLW�GH�OD�VLWXDWLRQ�GHV�SHUVRQQHV�
KDQGLFDSpHV�

Tenir un portrait le plus complet et actuel possible est un prérequis essentiel pour assurer la 
pertinence et l'efficacité des actions posées auprès des personnes handicapées.  
 
C'est par la seule mise en commun des connaissances et de l'expertise des principaux acteurs du 
milieu qu'un tel portrait peut être élaboré et actualisé périodiquement. De plus, cette orientation 
implique une cueillette d’information auprès des personnes handicapées par des mécanismes de 
consultation continus et bien intégrés dans le milieu.  
 

�
2EMHFWLI�VSpFLILTXH���
- 0DLQWHQLU��VXU�XQH�EDVH�UpJXOLqUH�HW�FRQWLQXH��OHV�FRQQDLVVDQFHV�VXU�OD�VLWXDWLRQ�GHV�

SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�������������������
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� 6HV�SRXYRLUV�

 
La municipalité, c'est bien plus qu'un simple territoire géographique. C'est une organisation publique qui 
doit fournir des services de qualité à l'ensemble de sa population. Étant le niveau de gouvernance le plus 
proche du citoyen, la municipalité est particulièrement bien placée pour répondre aux besoins touchant 
l'amélioration de la qualité du milieu de vie des personnes handicapées. 
�
Au Québec, les municipalités sont soumises à un encadrement législatif important. Malgré le fait que cet 
encadrement leur confère une grande autonomie politique, administrative et financière, les municipalités 
exercent les pouvoirs prescrits par la loi. Plus de 40 lois régissent le domaine municipal, notamment les 
deux suivantes : la Loi sur les cités et les villes et le Code municipal. Tout en respectant les exigences de 
ces lois, la Ville exerce ses pouvoirs et ses responsabilités dans plusieurs champs de compétence dont les 
plus importants : la sécurité, les loisirs, les sports, la culture, l'urbanisme (aménagement du territoire), 
l'habitation, l'administration municipale, l'environnement et le soutien aux organismes communautaires.  
 
Il est important de préciser que depuis la réorganisation municipale, on doit tenir compte du partage des 
compétences entre plusieurs acteurs tels le Conseil d'agglomération, la Conférence régionale des Élus de 
Longueuil, la ville-centre et les arrondissements.  
 
 
6HV�U{OHV�
 
De façon générale, la municipalité peut assumer quatre grands rôles lorsqu'elle intervient en faveur des 
personnes handicapées : 

 
Elle peut intervenir comme OHDGHU soit en initiant, soit en assumant la responsabilité et la 
coordination d'actions et de mesures destinées aux personnes handicapées.    
 
Elle peut intervenir comme SDUWHQDLUH avec d'autres intervenants locaux en participant à 
la mise en œuvre d'actions ou de mesures qui visent la recherche de solutions à des 
problématiques vécues par les personnes handicapées.  
 
Elle peut intervenir en tant que « IDFLOLWDWULFH�ª en mettant à contribution ses propres 
ressources pour renforcer l'intervention d'organismes ou de regroupements d'organismes 
communautaires qui visent l'enrichissement de la qualité de vie des personnes 
handicapées.   
 
Elle peut également intervenir en tant qu'DPEDVVDGULFH en représentant les intérêts des 
personnes handicapées auprès des autres paliers de gouvernement, des entreprises 
privées et de tout autre organisme pertinent.  �������������
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Afin d'assurer la mise en oeuvre de ce premier plan d'intervention à l’égard des personnes 
handicapées, la municipalité entend au cours de l’année 2006 :  

� ,GHQWLILHU� OHV� LQVWDQFHV� SROLWLTXHV� HW� DGPLQLVWUDWLYHV� UHVSRQVDEOHV� GH� OD� PLVH� HQ�
RHXYUH�HW�GX�VXLYL�GX�SODQ�G
DFWLRQ�j�O
pJDUG�GHV�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�

 
Afin d’assurer une planification et une coordination adéquate de son développement, la 
Ville, par sa commission des loisirs, des sports et du développement communautaire, 
mandatera le service du développement et de la concertation loisir, culture et vie 
communautaire pour assurer la mise en œuvre du plan d'intervention à l'égard des 
personnes handicapées.  
 

� 0HWWUH�HQ�SODFH�XQH�VWUXFWXUH�GH�FRQFHUWDWLRQ�UHSUpVHQWDWLYH�GX�PLOLHX��
 
Par cette action concrète, la municipalité reconnaîtra toute l’importance de réunir les 
forces du milieu (représentants de l’administration municipale, représentants des 
arrondissements, élus municipaux, représentants d’organismes du milieu, etc.) afin de 
favoriser l’appropriation et la légitimité de l’ensemble de la démarche et de toutes 
actions qui seront prises en faveur des personnes handicapées.   

 
� eODERUHU�XQ�SODQ�G
DFWLRQ�WULHQQDO�DUULPp�DX�SURFHVVXV�EXGJpWDLUH�

 
L’élaboration d’un plan d’action triennal viendra confirmer la volonté du milieu d’agir 
concrètement. En plus de comprendre une section sur les actions existantes qu'il 
conviendra de consolider pour les rendre plus efficaces, il détaillera les nouvelles 
actions à entreprendre au cours des prochaines années. De plus, pour en assurer la 
faisabilité, il sera essentiel que toute action mise de l’avant soit solidement arrimée au 
processus décisionnel et budgétaire de la Ville. 
 

� 'pILQLU� OHV� DFWLYLWpV� GH� VHQVLELOLVDWLRQ� HW� OHV� SURFHVVXV� G¶DFFRPSDJQHPHQW� GHV�
VHUYLFHV�PXQLFLSDX[ 

 
La mise en oeuvre du plan d'action à l'égard des personnes handicapées s’appuiera 
sur une approche transversale qui interpellera tous les services municipaux, les 
engageant à travailler en étroite collaboration. Afin de faciliter l'application concrète des 
actions dans le milieu, il apparaîtra essentiel de mettre en place un processus 
d’accompagnement et de sensibilisation auprès des pOXV�� GHV� GLUHFWHXUV�
G¶DUURQGLVVHPHQW�HW�GHV�HPSOR\pV�PXQLFLSDX[���

�
� 0HWWUH�HQ�SODFH�GHV�PpFDQLVPHV�GH�VXLYL�

 
Pour que les actions mises de l’avant tiennent compte des tendances et des besoins 
émergents du milieu, le plan d’action sera évolutif. Il sera actualisé annuellement à la 
lumière des progrès réalisés, des changements qui s’opèreront dans l’environnement 
et des consensus dégagés quant aux objectifs à atteindre. 
 

� $VVXUHU�OD�YLVLELOLWp�GX�SODQ�G
LQWHUYHQWLRQ����
 

Par cette action, la municipalité entend mettre en place un plan de communication afin 
que l'ensemble des citoyens et des organismes du milieu puissent avoir accès au 
présent plan d'intervention et au plan d'action qui seront élaborés au cours de la 
prochaine année.  
 ����



 17

� &21&/86,21��
 
En adoptant ce premier plan d’intervention, la Ville de Longueuil marque une étape de plus vers 
l'amélioration de la qualité du milieu de vie des personnes handicapées, de leur autonomie et de leur 
accessibilité aux ressources collectives. La mission, les valeurs, les principes, les orientations et les 
objectifs qui y sont mentionnés se veulent une réponse aux nombreux obstacles qui ponctuent le quotidien 
d'une personne handicapée.   
 
Afin d'assurer la réalisation concrète de ce plan d'intervention, la Ville ne peut agir seule, elle doit être en 
mesure de compter sur la participation et la volonté de tous les acteurs du milieu : élus, employés 
municipaux, représentants d'organismes communautaires et institutionnels, personnes handicapées, etc.      
 
Au cours des prochaines années, il faudra demeurer attentif aux réalités vécues par les personnes 
handicapées ainsi qu'à l’évolution des attentes et des besoins de celles-ci. Dans cette perspective, ce plan 
d'intervention doit demeurer un guide flexible qui s’inscrit dans un processus continu et évolutif, de façon à 
pouvoir adapter efficacement les interventions aux nouvelles réalités vécues par les personnes 
handicapées.  
 
 $JLVVRQV�HQVHPEOH�SRXU�SHUPHWWUH�DX[�SHUVRQQHV�KDQGLFDSpHV�G
pYROXHU�GDQV�XQ�PLOLHX�
GH�YLH�G\QDPLTXH�HW�DFFHVVLEOH��
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